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IPN – Ques nous sommes
Reconnaissance des territoires
traditionnels
L’IPN voudrait rendre hommage aux Premières Nations, 
sur les territoires traditionnels desquelles nous vivons et 
travaillons. Le fait d’avoir nos bureaux situés sur ces terres 
est une chance dont l’IPN est reconnaissant, et nous 
tenons à remercier toutes les générations qui ont pris soin 
de ces territoires. 

Nos bureaux principaux:  

• Celui de Thunder Bay se trouve sur le territoire visé 
par le Traité Robinson-Supérieur, sur le territoire 
traditionnel des peuples Anishnaabeg, ainsi que 
de la Première Nation de Fort William.

• Celui de Sudbury se trouve sur le territoire visé 
par le Traité Robinson-Huron, sur le territoire 
traditionnel des peuples Atikameksheng 
Anishnaabeg, ainsi que de la Première Nation de 
Wahnapitae.

• Celui de Kirkland Lake se trouve sur le territoire 
visé par le Traité Robinson-Huron, sur le territoire 
traditionnel des peuples Cree, Ojibway et 
Algonquin, ainsi que de la Première Nation de 
Beaverhouse.

• Tous deux abritent de nombreux peuples des 
Premières nations, des Inuits et des Métis.  

Nous reconnaissons et apprécions le lien historique 
que les peuples autochtones entretiennent avec ces 
territoires. Nous reconnaissons les contributions qu’ils ont 
apportées pour façonner et renforcer ces communautés, 
la province et le pays dans son ensemble.
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À propos de l'auteur

Kerem Karabeyoğlu
Né et élevé à Istanbul, en Turquie, Kerem a obtenu en 2021 un 
baccalauréat en sciences politiques de l'Université Western. 
Pendant ses études, Kerem a développé un vif intérêt pour les 
domaines de la souveraineté de l'Arctique canadien et de la 
coopération intergouvernementale. Il s'est également intéressé 
aux études sur la consolidation de la paix internationale et la 
justice transitionnelle. Immédiatement après avoir obtenu son 
diplôme, Kerem est retourné en Turquie pour faire un stage en 
tant que consultant junior au Parlement turc. Maintenant, de 
retour au Canada, il poursuit ses intérêts professionnels dans la 
promotion du développement durable à long terme. Adepte 
de la course à pied, du football et du ski, Kerem est également 
passionné par la production de musique dans ses temps libres. 
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Résumé exécutif
Au printemps 2022, des experts régionaux du Nord 
de l'Ontario ont été interviewés afin d'acquérir une 
compréhension approfondie des défis et des possibilités 
dans les domaines de la sécurité alimentaire, de 
l'itinérance, de la santé mentale et de la toxicomanie, 
de l'immigration et de la migration, du recrutement de 
médecins et de l'éducation postsecondaire. Les résultats 
de ces entrevues d'informateurs clé ont permis d'obtenir 
un aperçu unique de l'état de ces cinq sujets dans le 
Nord de l'Ontario et de mettre en évidence les meilleures 
façons de relever les défis.

Les points de vue reçus des experts sont déterminants et 
jettent un éclairage sur les conditions actuelles dans le 
domaine. L'apprentissage auprès des personnes qui ont 
travaillé avec et au sein des communautés locales révèle 
des possibilités d'aborder ces questions. 

Les résultats indiquent principalement un besoin de 
nouvelles stratégies politiques qui abordent efficacement 
et de manière holistique certains problèmes communs :

1. L'itinérance, la santé mentale et les dépendances 
- outre le manque de logements abordables, la 
transition entre les services de réadaptation ou un 
établissement correctionnel et la vie en société 
doit être améliorée. Enfin, une approche plus 
collaborative avec des dossiers électroniques 
partagés pourrait permettre une prestation de 
services plus efficace et plus globale ;

2. Immigration - Il y a un manque de logements 
abordables pour les nouveaux arrivants et un faible 
taux de rétention dans le Nord de l'Ontario. De plus, 
la région doit être mieux commercialisée auprès des 
nouveaux arrivants afin de remédier aux pénuries 
de main-d'œuvre existantes et aux taux de retraite 
élevés ;

3. Les institutions postsecondaires du Nord de l'Ontario 
souffrent d'un manque de financement généré 
par un gel des frais de scolarité et des niveaux 
de financement. Cela est également vrai pour 
les établissements autochtones, ce qui entrave 
leur croissance et leur stabilisation. L'attraction 
des étudiants étrangers s'est améliorée, mais les 
communautés doivent être accueillantes pour attirer 
et retenir davantage les étudiants étrangers ;

4. La sécurité alimentaire - elle a souvent été associée 
au gaspillage alimentaire. Cependant, des études 
suggèrent que les disparités de revenus sont un 
déterminant plus important de l'insécurité alimentaire. 
En outre, il est de la plus haute importance d'avoir 
des aliments qui correspondent aux préférences 
culturelles et aux besoins nutritionnels. En outre, les 
connaissances autochtones fondées sur la terre et 
l'autodétermination offrent des possibilités d'aborder 
la sécurité alimentaire. 

5. Recrutement de médecins - Il faut un financement 
accru et des ententes de service révisées pour 
rendre les emplois en soins de santé dans le Nord de 
l'Ontario plus attrayants pour les nouveaux arrivants, 
en alignant les incitatifs financiers sur les possibilités 
de postes dans les petites collectivités. De plus, les 
professionnels de la santé ne bénéficient pas d'un 
meilleur équilibre entre le travail et la vie personnelle, 
ce qui nuit à l'attraction des plus récents diplômés 
dans la région.

En somme, cette série d'aperçus a mis en lumière certains 
défis perçus dans le Nord de l'Ontario. Cependant, ces 
défis s'accompagnent également de possibilités sur 
lesquelles les décideurs peuvent agir pour améliorer 
l'économie et la qualité de vie dans le Nord de l'Ontario.
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Introduction
L'élaboration de bonnes politiques publiques ne 
se fait pas en vase clos. De nombreux organismes, 
institutions et personnes, peuvent fournir – et fournissent 
– quotidiennement aux décideurs des renseignements 
précieux. En tant que tel, au printemps 2022, l’Institut des 
politiques du Nord a interviewé des experts régionaux, 
afin de discuter des possibilités et difficultés existantes du 
Nord de l'Ontario, et ce, dans cinq domaines différents 
: la sécurité alimentaire ; les sans-abri, la santé mentale 
et la toxicomanie; l'immigration et la migration; le 
recrutement de médecins; l'éducation postsecondaire. 
Les résultats de ces entrevues peuvent aider à informer 
les nouveaux décideurs des gouvernements provinciaux 
et municipaux.

Bien sûr, les conseils en matière de politiques ne s'arrêtent 
pas là. Il est important de continuer à écouter des 
experts, d’autres habitants, puis à apprendre d’eux, 
afin de s’assurer d’avoir des politiques et programmes 
adéquats pour les régions et collectivités du Nord 
ontarien, depuis Timmins jusqu’à la Première Nation du 
lac Sachigo, en passant par Powassan et tous les autres 
endroits. 
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Dans des collectivités comme Sault-Sainte-Marie, le 
transport en commun continue d'être un problème. 
Deron Barlow, responsable de la sensibilisation 
communautaire et de l'entrepôt du United Way Sault 
Ste. Marie & Algoma District, a souligné les difficultés 
découlant des problèmes de transport dans la zone 
urbaine et expliqué en quoi ceux-ci affectent la sécurité 
alimentaire dans les régions du Nord ontarien : « En plus 
de l'augmentation du coût des aliments, nous devons 
réaliser que pour se rendre au supermarché du centre-
ville avec les transports en commun, il faut environ 
deux heures ». Puisque la population vieillissante de 
Sault-Sainte-Marie dépend davantage des transports 
en commun, le manque d'accès amplifie la menace 
d'insécurité alimentaire dans un plus gros segment de la 
population. 

L'insécurité alimentaire n'est pas liée au manque de 
nourriture. Au contraire, Charles Levkoe, Ph. D., titulaire 
de la Chaire de recherche du Canada sur les systèmes 
alimentaires équitables et durables, également 
professeur agrégé à l'Université Lakehead, a affirmé que 
« l'insécurité alimentaire est un problème d'iniquité et de 
pauvreté ». Parallèlement à ce problème de fond, M. 
Levkoe a souligné que les prix élevés des aliments dans 
le Nord ontarien exercent une pression supplémentaire 
sur l'économie, surtout pour ceux qui ont déjà du mal à 
joindre les deux bouts; « il y a un peu d'argent dans le 
Nord, mais des produits tels que les légumes frais sont 
très chers ou manquent dans les épiceries ». Les prix des 
aliments ont récemment augmenté, et il est inquiétant 
de voir que les prix des aliments de base, notamment de 
la farine, ont augmenté considérablement. M. Levkoe a 
également fait remarquer que « le gaspillage alimentaire 
n'est pas le problème principal. La plupart des gens 
considèrent le gaspillage alimentaire comme une cause 
majeure d'insécurité alimentaire, mais ce n'est pas le 
cas. » Afin de combattre l'insécurité alimentaire, il faut se 
concentrer davantage sur l'amélioration des disparités 
de revenus dans les populations du Nord de l'Ontario et 
du Canada.

Il est également important de noter que la sécurité 
alimentaire est largement liée à la possession d’aliments 
adéquats pour chacun des membres d’une population. 
Par exemple, le manque d'options de nourriture halal 
pour les musulmans au sein d'une collectivité augmentera 
sans aucun doute le fardeau des familles qui devront 
acquérir ces produits à de sources plus coûteuses. De 
même, la sécurité alimentaire consiste à pouvoir obtenir 
la bonne variété d'aliments pour une collectivité. Dans 
de nombreux cas, le manque de variété nutritionnelle 
peut être une cause de carences connexes, même 
si l'apport calorique global est conforme aux normes. 
Ce phénomène est particulièrement visible dans 
les collectivités des Premières Nations. Le Centre for 
Indigenous People's Nutrition and the Environment 

(CIPNE) de l'Université McGill a signalé que « les 
peuples autochtones font partie des populations les 
plus marginalisées et les plus défavorisées des pays 
développés et en développement. En présence de 
terres culturelles situées dans les zones les plus rurales 
des régions en développement, ils ont des problèmes 
communs liés à leurs systèmes alimentaires traditionnels, à 
la sécurité alimentaire et à la santé » (CIPNE).

Un des principaux sujets de préoccupation, en 
particulier pour les collectivités autochtones et de 
Premières Nations du Nord ontarien, est l’utilisation 
insuffisante des connaissances traditionnelles et la perte 
de compétences au fil du temps. « Il est possible de 
s’attaquer aux préoccupations croissantes en matière 
de sécurité alimentaire grâce à une grande partie 
du savoir autochtone fondé sur la terre et qui soutient 
l'autodétermination », a commenté M. Levkoe. Carolyn 
Hepburn, doyenne des études autochtones et du 
perfectionnement au Sault College, a fait remarquer que 
la sécurité alimentaire est un grave problème de santé 
publique pour les peuples autochtones de collectivités du 
Nord de l'Ontario, dont celle de Fort Albany, qui ne sont 
accessibles que par avion et par des routes hivernales. 
De plus, « lorsque l'on regarde le coût de la nourriture, je 
ne comprends pas comment les gens peuvent survivre 
à bien des égards. Investir sur les membres vulnérables 
de la collectivité est la voie à suivre. » Le retour des 
habitudes alimentaires traditionnelles est une excellente 
occasion d'améliorer la sécurité alimentaire des membres 
des collectivités autochtones et de la population 
en général du Nord ontarien. « La coordination est 
essentielle », a déclaré madame Hepburn; « il est 
important d'investir du temps et des ressources clés, puis 
de cultiver les relations avec les bons acteurs afin de 
progresser sur ce point. Les organismes sans but 
lucratif dépendent de beaucoup de facteurs, 
et, malheureusement, dans la situation 
actuelle, le soutien qu'ils obtiennent ne 
répond pas à la demande globale ».

M. Levkoe a relevé le revenu universel 
de base, croyant celui-ci essentiel 
pour aborder l'insécurité alimentaire 
chez les membres de la collectivité 
du Nord de l'Ontario. La hausse 
des prix des aliments et le 
manque de transport au sein 
des collectivités ont créé une 
tempête parfaite et qui rend 
nécessaire une telle politique. 
Un revenu universel de base 
pourrait apporter le soutien dont 
les membres de la collectivité 
ont besoin pendant les périodes 
d'incertitude économique.

Sécurité alimentaire
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Bâtir un chez-soi : Faciliter 
l’intégration économique des 

nouveaux arrivants 
Rachel Rizzuto

Dressons la table – Insécurité et 
coûts en matière d’alimentation 

dans le Nord ontarien  
Eric Melillo 

L’Université Laurentienne et 
l’Université de l’Ontario français 

dans la perspective plus large de 
l’enseignement postsecondaire 

national  
Dr. Kenneth Coates

À propos de
l’Institut des
politiques du Nord
L'Institut des politiques du Nord est le 
groupe de réflexion indépendant et 
fondé sur des preuves. Nous effectuons 
des recherches, analysons des données 
et diffusons des idées. Notre mission 
est d'améliorer la capacité du Nord 
de l'Ontario à prendre la tête des 
politiques socio-économiques qui ont 
un impact sur nos communautés, notre 
province, notre pays et notre monde.

Nous croyons au partenariat, à la 
collaboration, à la communication et à 
la coopération. Notre équipe s'efforce 
d'effectuer des recherches inclusives 
qui impliquent une large participation 
et fournissent des recommandations 
pour des actions spécifiques et 
mesurables. Notre succès dépend de 
nos partenariats avec d'autres entités 
basées dans le Nord de l'Ontario ou 
passionnées par cette région.

Nos bureaux permanents sont situés 
à Thunder Bay, Sudbury et Kirkland 
Lake. Pendant les mois d'été, nous 
avons des bureaux satellites dans 
d'autres régions du Nord de l'Ontario 
où travaillent des équipes de stagiaires 
d'Expérience Nord. Ces stages sont des 
étudiants universitaires et collégiaux qui 
travaillent dans votre communauté sur 
des questions importantes pour vous et 
vos voisins.

Recherche connexe
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